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À Cap-Chat, Louis Dumont et 
Marie-Louise Dupuis se marient 
le 19 septembre 1910. De cette 

union naîtront 16 enfants. De leur côté, 
William (dit Wellie) Sergerie et Rose-
Anne Gagnon uniront leur destinée le 
13 juin 1916. Ils auront 18 enfants. En 
somme, ces deux familles comptent 
suffisamment d’enfants pour qu’ils s’en 
trouvent parmi eux pour donner l’occa-
sion d’unions! 

En effet, et cela ne manqua pas 
puisque quatre hommes Dumont et 

quatre femmes Sergerie se trouvèrent 
suffisamment de charmes pour convoler 
en justes noces. C’est ainsi que Paul-
Émile et Adrien décidèrent de passer 
aux grands engagements avec Diane et 
Simone le 10 juillet 1940. Du premier 
couple naquirent 5 enfants et 17 du 
deuxième!

Puis, un autre 10 juillet, celui-
là en 1948, s’unissaient Ovide et 
Réalda. Ils ont eu 9 enfants. Un autre 
10 juillet, celui-là en 1956, Ernest et 
Marie-Eugénie formaient le quatuor  

de belles sœurs et beaux-frères. Ils eurent  
8 enfants…

Bien des raisons pour bien du 
monde de célébrer le 10 juillet! 

*Entrevues réalisées le 20 janvier et le 3 septembre 
2014.

Voici une histoire peu commune illustrant comment et jusqu’à quel point deux très grandes 
familles, en croisant huit de leurs membres, en arrivent à générer une descendance de cousines 
et de cousins germains remarquable par son étendue!
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Mariage des quatre hommes Dumont et des quatre femmes Sergerie. De gauche à droite : Paul-Émile Dumont et Diane Sergerie, Adrien Dumont et Simone Sergerie, 
Ovide Dumont et Réalda Sergerie, Ernest Dumont et Marie-Eugénie Sergerie. Seuls ces derniers sont toujours vivants.
Photo : collection Denise Dumont.

Dossier

Gaspesie_182_V4.indd   33 2015-01-23   4:04 PM


